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J’AI PARCOURU UNE ROUTE PROVINCIALE… 
 
J’ai parcouru une route provinciale, 
Qui m’a amené près d’un endroit lointain. 
Comme un vent étranger, je suis parti. 
 
Je me suis caché dans un hôtel d’un quart d’étoile. 
Il y a un faux nom dans le registre, 
Personne ne sait que je suis ici. 
 
J’amène avec moi la guitare qu’un jour  
Je voudrais apprendre à jouer. 
Dans la chambre d’à coté, quelqu’un s’est pendu 
Il a mis sur sa porte "Prière de ne pas déranger". 
 
Dans le couloir j’entends le monde 
Parler de moi et de mon attitude, 
Des verres qui se cassent, des bagarres, 
Des fourchettes qui se rangent avec promptitude. 
 
J’ai, sur la chaise en fer, le restant de mon café,  
La moitié d’un sandwich aux œufs et une cigarette mouillée, 
Il ne reste rien dans mes poches, 
Et c’est la solitude qui est venu m’accompagner. 
 
Ne me cherchez pas, je suis à l’écart 
Comme un loup qui a perdu sa mère. 
Comme les justes devant l’enfer. 
 
Je me suis caché dans un hôtel d’un quart d’étoile. 
Comme Paris Hilton quand elle veut manger. 
Comme un taxi dans le désert.  
 
Je ne sais pas si je vais revenir te voir. 
C’est de mettre du sel sur la blessure. 
C’est de prolonger les cris et la vaisselle filante, 
Les menottes, les hiatus et les voisins qui parlent. 
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Je n’ai rien à perdre, rien à gagner, 
Comme un itinérant avec son chien, 
Sauf que je garde dans l’étui les photos interdites 
D’une relation maudite qui n’a pas fini hier. 
 
Je veux du silence, jusqu’à ce que ça devienne agressant. 
C’est pour ça que je me suis caché dans un hôtel  
D’un quart d’étoile. 

 
 

Pedro Carbajal est né en Uruguay, a vécu en Argentine pendant vingt ans et habite 
présentement à Québec, où il fut diplômé comme bachelier es Ars à l'Université Laval en 
2010. Il est scénariste, dramaturge et poète. Ce poème est devenu une chanson que Fred 
Boucher chante dans ses spectacles.  
 


